


LE CERF ELAPHE

Le cerf élaphe est le plus grand mammifère présent sur le territoire Français.
 Les cerfs sont des herbivores et mangent donc strictement des végétaux. Le 
menu dépend de la saison et de l’habitat dans lequel ils vivent. Au printemps et en été, 
ils aiment les herbes et les feuilles d’arbres, des arbustes. En hiver, ils grignotent l’écorce 
des arbres, les jeunes branches et les vieilles herbes, ramassant occasionnellement des 
glands et des noix.
 Les mâles se reconnaissent à leurs bois.



LE SANGLIER

Le Sanglier habite principalement les forêts de feuillus et mixtes. Il 
vient facilement dans les champs, les prairies voisines des bois et des 
roselières. 
  Le Sanglier est omnivore mais sa consommation est dominée 
par les végétaux. Il affectionne particulièrement les glands, faines, 
châtaignes, maïs et autres céréales. Son régime carné se compose le plus 
souvent de cadavres d'animaux, lombrics, etc.



LE DAIM

Le daim vit dans les grandes forêts claires, les clairières, les forêts 
mixtes, les prairies.
 Ce cervidé mange des bourgeons, des jeunes pousses, des feuilles, des 
fruits (châtaignes, glands), des feuilles de ronces, des écorces.
 Animaux diurnes, les daims passent leurs journées à la recherche de 
nourriture, et se reposent la nuit car leur vision nocturne est très faible.



LE CHEVREUIL

C’est le plus petit représentant des cervidés européens  
 Le chevreuil est un animal herbivore. Il va avant tout se nourrir de 
feuilles d’arbres : ronces, framboisier, lierre, noisetier… Mais il peut 
également être friand de champignons, des glands et de faines. 
 La forêt reste son domaine de prédilection aujourd’hui, bien qu’il 
puisse occuper d’autres milieux comme les plaines et les champs.



LE MOUFLON

Le domaine vital du mouflon se déploie sur des centaines d’hectares 
et se compose de zones saisonnières, parfois séparées de plusieurs 
kilomètres. En été, l’ovin en quête de fraîcheur gagnera les parties hautes 
de son domaine, les zones exposées au nord ou dotées d’abris rocheux, de 
ravins ombragés ou de végétation épaisse. En hiver, il fuira la neige en 
rejoignant les pentes chaudes, situées au sud ou dans les fonds de vallées..



LE CHAMOIS

Le chamois est un joli ruminant qui vit dans les alpages. D’une 
extrême rapidité et très agile, il est capable de se déplacer sur les rochers 
sans difficulté.
 Le Chamois possède une fourrure composée d’un duvet fin et de poils 
longs et épais dont la couleur varie en fonction de la saison : brun au début 
du printemps et plus gris beige en été. C’est aussi en été qu’apparaît 
une raie dorsale brun sombre.



L’IZARD

Pesant de 20 à 35 kg pour une hauteur d’environ 70 cm, l’Isard se 
différencie du chamois par sa plus petite taille, ses écharpes noires et 
blanches en hiver et sa rousseur en été. Il est le symbole de l’animal 
montagnard, capable de courses et de dénivelés impressionnants.
 Présent uniquement en montagne, dans les Pyrénées, il colonise les 
zones très rocheuses. Les cornes sont en forme de crochets,  les crochets 
sont plus fermés chez les mâles.



LE BLAIREAU

Son corps allongé à la large croupe est recouvert d’une épaisse 
fourrure à poils raides de couleur grise. Il ressemble un petit ours. Sa tête 
conique et son museau sont blancs et traversés de bandes longitudinales de 
couleur noire.
 Le blaireau a surtout une activité nocturne. Doté d’une excellente 
ouïe et d’un fin odorat de l’ordre de 800 fois plus développé que celui des 
humains, il n’a pas en revanche une très bonne vue.



LE RENARD  ROUX

Le renard roux est un mammifère qui ressemble à un petit chien 
agile et de charpente délicate, son museau et ses oreilles sont pointus, son 
pelage long et lustré et sa queue, grande et touffue.
 Le domaine du renard et de sa famille couvre de 4 à 8 km2 en 
périphérie du terrier. 
 En cas de danger ou pour prévenir ses congénères, le renard roux fait 
entendre un glapissement aigu.



LE CHIEN VIVERRIN

Le chien viverrin est un mammifère carnivore de la famille des 
Canidés, originaire d’Asie orientale qui est considéré comme nuisible et 
invasif.
 Le chien viverrin a la taille d’un renard, le corps massif 
d’un blaireau, les pattes courtes des Mustélidés (martre, fouine…) et les 
couleurs du pelage rappelant le raton laveur. Son espérance de vie varie de 
7 à 15 ans selon qu’il soit sauvage ou en captivité.



LE RATON LAVEUR

Le raton laveur, réputé pour sa grande intelligence, est un 
mammifère très attachant, avec sa belle fourrure, sa queue touffue et sa 
jolie petite tête ornée d’un masque noir.
 C’est un animal qui peut être porteur de maladies en tout genre 
comme la gale, la leptospirose, la maladie de Carré ou encore la rage.
 Le raton laveur commun est un petit mammifère qui appartient 
l’Ordre des carnivores. Il adopte cependant un régime omnivore.



LA MARTRE

La martre est un petit carnassier appartenant à la famille de la belette, les 
mustélidés. Elle est à peu près de la taille d'un petit chat domestique, mais a les pattes 
plus courtes, le corps plus mince, la queue fournie et le museau pointu.
 La martre préfère les vieux peuplements de conifères ou de forêts mixtes, bien 
qu’elle cherche parfois sa nourriture en terrain découvert.
 L’étendue du domaine vital de la martre dépend de la densité de sa population et 
de l’accessibilité de la nourriture. En période d’abondance, le mâle couvre une distance 
d’environ 3,5 km, le rayon des femelles équivaut à environ la moitié de celui des mâles.



LA FOUINE

Très discrète et par conséquent assez méconnue, la fouine vit 
pourtant tout autour de nous, dans nos jardins, nos greniers et même 
parfois dans nos villes. La fouine, est un petit mammifère nocturne de la 
famille de mustélidés, tout comme la belette, le blaireau ou le putois.
 La fouine est donc carnivore, elle se nourrit par conséquent de petits 
animaux (souris, mulots ou musaraignes), d’insectes, mais également de 
certains oiseaux comme les pigeons



LE PUTOIS

Le putois porte sa fameuse particularité dans son nom. Et peu lui 
faut de sentir mauvais car son odeur nauséabonde présente un double 
avantage, elle fait fuir ses ennemis et attire les femelles. Futé le putois !
 Animal carnivore, le putois se nourrit essentiellement de 
campagnols, de mulots, de musaraignes, de rats, de chauves-souris, de 
mollusques. Dans les milieux marécageux, le mammifère se comporte en 
véritable prédateur amphibie, avalant grenouilles et crapauds.



LE VISON D’AMERIQUE

Le Vison d’Amérique est l’espèce de mammifère introduit qui a le plus 
d’impacts sur la faune européenne. Il a notamment des impacts négatifs 
par prédation sur les populations d’amphibiens, de mammifères et 
d’oiseaux aquatiques.
 Le Vison d’Amérique ne tolère pas un Vison d’Europe à moins de 200 
m contraignant ce dernier à rejoindre des habitats moins favorables, ce qui 
le met en danger.

Le vison d’Amérique Le vison d’Europe
  Espèce protégée



L’HERMINE

L’hermine est un petit animal carnivore faisant partie de la famille 
des Mustélidés, le pelage d'hiver de l'hermine devient blanc en hiver à 
certaines conditions, il faut que la température soit suffisamment froide.
  L’hermine se nourrit de petits rongeurs comme 
les campagnols, les rats, les souris, les mulots mais elle est aussi friande des 
taupes, des musaraignes et même des petits lapins. Elle mangera 
également des reptiles, des insectes et parfois des oiseaux.



LA BELETTE

Si en apparence elle semble toute mignonne, la belette n’en est pas 
moins un carnivore qui aime partir à la chasse de ses proies. 
 La belette est reconnue comme le plus petit carnivore d’Europe. 
 Il s’agit d’un petit animal au poil brun roux dessus et blanc dessous, 
de 17 à 27 cm environ dont le poids varie entre 90 et 125 grammes, 
respectivement pour la femelle et le mâle. Les belettes ont la capacité de se 
faufiler dans les trous les plus petits.



LA LIEVRE

Les lièvres sont de véritables herbivores et se nourrissent 
principalement d’herbes (en hiver) complétées par des graminées (en été). 
Ils aiment aussi s’offrir quelques de produits issus de nos champs, comme 
des céréales, du maïs et des pommes de terre. Leurs molaires plates les 
aident à broyer les fibres végétales.
 Les jeunes lièvres sont reconnaissables à la tache blanche qu’ils ont 
sur la tête.



LE LAPIN DE GARENNE

Le Lapin affectionne les milieux où il trouvera à la fois des zones de 
couverts et d’abri (ronces, landes, haies…), des zones d’alimentation 
(prairies rases, cultures…), et des terrains meubles et drainants pour 
creuser son terrier.
 Le Lapin est un herbivore opportuniste capable de consommer 
toutes sortes de végétaux, y compris ligneux (ronces, écorces, buissons, 
petits arbres…).



LE FAISAN DE COLCHIDE

Le Faisan de Colchide présente un fort dimorphisme sexuel. Le mâle 
(ou coq), avec sa longue queue et son plumage haut en couleurs, est un 
oiseau qu'on remarque et qui est de ce fait bien connu du grand public.
 Le Faisan de Colchide adulte se nourrit essentiellement tôt le matin 
et tard le soir. Son régime comprend des items d'origine végétale (graines 
diverses, céréales en cultures, jeunes pousses et bourgeons, fruits) mais 
inclut également des invertébrés.



LA PERDRIX ROUGE

Avec son bec et ses pattes couleur de corail, la perdrix rouge est plus 
grosse et plus colorée que sa cousine la Perdrix grise.
 La perdrix rouge occupe les milieux secs et ouverts aussi divers que 
les pâturages, cultures, vignes et terrains sablonneux ou crayeux.
 La perdrix rouge se nourrit surtout de végétaux, graines semences, 
feuilles et racines. Elle quitte son dortoir chaque jour avant l'aube pour se 
rendre à un point d’eau.



LA PERDRIX GRISE

La perdrix grise, vue de loin, semble entièrement gris ocré, se fondant très bien 
dans son environnement.
 La perdrix grise se trouve dans les plaines découvertes, les champs de céréales et 
les terrains vagues avec une couverture végétale suffisante et des haies.
 La perdrix grise se nourrit de végétaux et de matières animales. Elle consomme 
feuilles, fruits, baies, bourgeons et graines, mais aussi beaucoup d'insectes et de vers de 
terre.
 La perdrix grise niche sur le sol, elle pond 9 à 15 œufs brun olivâtre.



LE PIGEON RAMIER

Le Pigeon ramier est un grand pigeon. Outre sa grande taille, on le reconnaît à 
sa silhouette allongée à longue queue, à la grande marque blanche qui orne la base de 
son cou de chaque côté.
 il a besoin d'espaces dégagés avec accès au sol pour pouvoir s'alimenter, et ce en 
tout temps. Dans les milieux fréquentés pour cela car cela peut aller de la clairière 
isolée au milieu d'un massif forestier dense à la pelouse bien tondue au cœur d'une 
grande ville. Mais les espaces agricoles, au moins en Europe, restent ceux qu'il fréquente 
le plus assidûment pour la recherche de nourriture car elle y abonde.



LE PIGEON BISET

Le pigeon biset peut être considéré comme l'ancêtre du pigeon domestique 
particulièrement bien connu et abondant dans les villes et dans les villages, même si ce 
dernier, en raison de croisements continus, a perdu beaucoup des caractéristiques 
morphologiques qui définissent son prédécesseur.
 Dans les villes et dans les villages, ils s'abritent et se reproduisent dans les 
cavités, les trous, les toits et les terrasses des bâtiments, non seulement ceux qui sont 
habités mais également ceux qui sont en ruines ou abandonnés.
 L'hybridation qu'on observe chez ces oiseaux est très importante.



LE PIGEON COLOMBIN

Le Pigeon colombin est le plus petit des trois pigeons européens. C'est aussi le 
plus discret, le moins voyant. Les sexes sont semblables chez lui également. On le 
reconnaît, outre la taille, à l'uniformité de son plumage.
 Le colombin a une autre exigence fondamentale. Il se nourrit au sol en milieu 
ouvert et doit donc disposer à proximité de ses sites de nidification, d'espaces ouverts, le 
plus souvent des terres agricoles, où chercher sa pitance.
 Il prélève suivant les saisons des graines, en place ou tombées au sol, des 
bourgeons floraux, de jeunes pousses vertes, etc.



LA TOURTERELLE TURQUE

La Tourterelle turque est un petit pigeon élancé, vivant proche de l'Homme et de 
ses activités.
 On entend son chant qui participe à l'ambiance sonore des hameaux, villages et 
autres périphéries urbaines.
 Elle vient tenir compagnie aux poules des poulaillers car il y a toujours des 
graines à glaner. De la même façon, elle fréquentera volontiers les points de nourrissage 
où sont distribuées des graines, et bien sûr les silos à grains et autres stocks de graines.
 Le nid est une petite plate-forme très sommaire, faite de brindilles sèches.



LA TOURTERELLE DES BOIS

Chez cette petite tourterelle, les deux sexes sont identiques. La tête et 
la calotte sont gris-bleu, les plumes de l'arrière du capuchon et de la nuque présentant 
souvent de vagues bordures brunes.
 Dès la fin avril à la migration de septembre, la tourterelle est plutôt un oiseau 
des paysages ouverts parsemés d'arbres, de buissons, de haies et de bosquets. On la 
trouve souvent dans les fourrés bordant les terres cultivées, où elle cherche l'essentiel de 
sa nourriture. La base de la nourriture de la tourterelle des bois est constituée de 
graines, de "mauvaises herbes", qui poussent dans les champs cultivés et les friches.



LA BECASSE DES BOIS

Oiseau forestier au beau plumage brun-rouge rappelant la couleur des feuilles 
mortes. 
 Elle fréquente les régions boisées entrecoupées de champs et de clairières, 
surtout avec des fourrés humides et des massifs de conifères. Lors de la reproduction, 
fréquente les terrains marécageux, les marais, les prairies humides et les rivages.
 Elle s'active surtout au crépuscule. Son vol rapide, aux changements brusques de 
direction, est très caractéristique. C'est un oiseau discret. La Bécasse des bois se nourrit 
surtout de vers, d'insectes, de larves diverses et de petits mollusques.



LA GRIVE DRAINE

La Grive draine, grande grive à longue queue, est le plus grand de nos turdidés.
 C'est un oiseau plutôt solitaire en temps normal. Cependant, les migrateurs se 
déplacent en petits groupes lâches, ce qui dénote une pointe de grégarisme.
 Enfin, on connaît son appétence pour les fruits du gui, au point que sa présence 
hivernale peut être grandement tributaire de ce fruit.
 À la belle saison, la Grive draine est essentiellement insectivore. Elle recherche 
ses proies au sol en progressant par petits sauts et en écartant du bec ce qui peut les 
cacher.



LA GRIVE MUSICIENNE

La Grive musicienne est d'une taille un peu inférieure à celle du Merle 
noir qu'elle côtoie souvent, mais la confusion n'est pas possible.
 C'est un oiseau plus trapu, avec une queue plus courte et un plumage plus clair.  
 La Grive musicienne est une espèce forestière pour la reproduction. Elle est peu 
exigeante quant à l'habitat, ce qui lui permet d'occuper de nombreux facies 
forestiers, feuillus, conifériens ou mixtes, en plaine comme en altitude.
 La Grive musicienne est largement répandue. C'est une espèce commune à très 
commune dans son aire, et de ce fait non menacée.



LA GRIVE LITORNE

A la différence des autres grives, la litorne est relativement haute en couleurs. Le 
meilleur signe distinctif est le gris ardoise de la tête, de la partie arrière de son cou et 
du croupion.
 Les grives litornes nichent dans les zones boisées et à la lisière des forêts de 
bouleaux, de pins, d'épicéas, d'aulnes et d'un mélange d'autres essences.
 Les litornes consomment des vers, des limaces, des insectes et des araignées. Par 
temps froid, elles se rabattent sur des baies comme celles de l'aubépine, de l'églantier 
ou du sureau.



LA GRIVE MAUVIS

La Grive mauvis a la taille et l'allure de la Grive musicienne, mais elle s'en 
distingue facilement, Le patron de tête est très marqué, probablement le plus marqué 
parmi les grives. Ce qui saute aux yeux est le net sourcil.
 Elle niche de préférence dans les forêts de conifères mais elle s'installe 
également volontiers dans les bois de bouleaux et même les saulaies et autres zones 
buissonnantes.
 Les Grives mauvis sont des oiseaux migrateurs. Presque toute la population 
hiverne en Europe, des Îles Britanniques jusqu'à la Turquie.



LE MERLE NOIR

Sa grande taille et son plumage très sombre en font un oiseau remarquable, 
d'autant qu'il ne craint pas l'Homme. 
 Le Merle noir est une espèce forestière qui est capable d'occuper pratiquement 
tous les milieux arborés, depuis les forêts profondes jusqu'au cœur des grandes villes.
 Le Merle noir a un régime mixte. C'est un prédateur d'invertébrés très divers. 
Suivant la saison et l'humidité du sol, il peut être porté soit vers les vers de terre, les 
insectes et les larves, mais aussi les fruits, il devient très frugivore. Il apprécie les cerises 
des vergers, les figues, les mûres, aubépines, rosiers, épines-vinettes.



LE CORBEAU FREUX

Le Corbeau freux est plus petit mais mesure quand même entre 45 et 50 cm de 
longueur pour une envergure de 90 cm en moyenne.
 C'est le plus souvent en groupes qu'on l'observe. Ce grégarisme est poussé à 
l'extrême en saison hivernale lorsque les hivernants se rassemblent pour la nuit 
en dortoirs.
 La part végétale du régime comprend des graines, en particulier de céréales, 
laissées sur le terrain après la récolte ou dispersées autour des silos, et bien d'autres 
graines, surtout à la mauvaise saison. Il a un goût pour les graines en train de germer.



LA CORNEILLE NOIRE

Tout chez elle est noir, de la pointe du bec au bout de la queue en passant par 
l'œil et les pattes.
 La longévité potentielle de l'espèce qui est d'une 20ème d'années.
 Les corneilles se mêlent volontiers aux autres corvidés, freux et choucas, Les 
corvidés sont connus comme des oiseaux à l'intelligence développée.
 La Corneille noire peut être qualifiée d'omnivore, mais elle est avant tout 
prédatrice et nécrophage. On l'accuse également à juste titre de piller les nids des 
oiseaux en l'absence des adultes.



LA PIE BAVARDE

On dit que la pie jacasse et, avec ce que ce mot évoque dans notre esprit, c'est 
justifié. La Pie bavarde est en effet très bavarde.
 On la voit fouiller du bec le sol pour dénicher ses proies car la pie est 
essentiellement un prédateur. Les plantations du potager ne risquent pas grand chose 
de sa part. Au contraire. En revanche, on peut craindre pour les couvées ou 
les nichées des petits passereaux dont on aime être entouré car elle sait très bien 
repérer leurs nids. La Pie bavarde est accusée d'être voleuse, de dérober des objets 
voyants puis de les cacher.



LE GEAI DES CHÊNES

Le Geai des chênes est un oiseau forestier en période de reproduction. Dans sa 
large aire de répartition, il occupe tous types de forêts.
 Le Geai des chênes est un oiseau commun qu'on entend plus facilement qu'on ne 
voit. Ses cris éraillés sonores sont désagréables à l'oreille humaine et il n'en est pas 
avare.
 Le Geai des chênes est un omnivore. Il a mauvaise réputation du fait du 
penchant qu'on lui attribue pour les œufs et les poussins des petits passereaux pris au 
nid.
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